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     Légère biographie de Lob sur Wikipédia  

 

 

Jacques Lob se passionne très jeune pour la littérature illustrée. Après avoir 

exercé diverses professions, Jacques Lob commence sa carrière dans les années 

1950, comme dessinateur humoriste, et se lance dans le dessin d'humour et de 

science fiction, contribuant à "Planète," "Fiction" (the édition française de "F & 

SF"), "Hara-Kiri" et différents périodiques français, mais Jean-Michel Charlier 

lui conseille d'abandonner le dessin et de se concentrer sur l'écriture. Conseil 

qu'il suit à la lettre, et entame une carrière de scénariste en écrivant quantité 

d'histoires courtes publiées dans les revues Pilote et Record et illustrées par des 

dessinateurs comme Pierre Guilmard, Mézières et Jo-El Azara. Dans les années 

1960, en équipe avec Georges Pichard, il écrit 'Ténébrax' pour "Chouchou", 

'Submerman' pour "Pilote", " Ulysse pour "Linus", 'Blanche Épiphanie' pour "V 

Magazine" et une poignée d'aventures de 'Jerry Spring' pour Jijé. Dans les 

années 1970, il écrit bon nombre d'histoires pour "Pilote": Delirius, un chapitre 

dans the Lone Sloane saga avec Druillet, Les Mange-Bitume avec Bielsa, de 

1969 à 1975, il se consacre à 'Dossier Soucoupes Volantes', en collaboration 

avec Robert Gigi. En 1972, Lob et le dessinateur Marcel Gotlib créent la parodie 

du superhéros énormément populaire," Superdupont "dans "Fluide Glacial". En 

1975, il commence à travailler pour L'Écho des Savanes ; c'est à cette époque 

qu'il renoue avec le dessin. Il a également réalisé quelques bandes dessinées 

pour Métal Hurlant, À Suivre et Imagine. Dans les années 1980, pour "(A 

Suivre)", Lob écrit la remarquable saga de science-fiction "Le Transperceneige", 

l'histoire conçue par Jacques Lob reste un modèle du genre, un récit où se 

mêlent drame, conflits politiques, amour, désespoir et poésie, petit chef-d’œuvre 

dessiné par J-M Rochette et publié à partir de 1984 chez […] 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://www.bedetheque.com/auteur-239-BD-Lob-Jacques.html


 
 

2 
 

    Introduction  

 

    Il faut croire que les Mange-bitume gardent  toute leur aura, puisqu’on peut en 

trouver un exemplaire à vendre sur Rakuten à 350 euros !  

    N’allez tout de même pas jusque là, et même qu’il s’agisse ici d’un album 

proprement stupéfiant.  

    Lob sort le grand jeu pour,  non seulement avoir compris le modus vivendi de 

son temps, mais aussi pour le transposer, en y remettant une petite couche, dans 

les temps futurs. La voiture a gagné la guerre, mes amis. Tant et si bien que l’on 

n’habite plus des maisons ou des immeubles, mais des véhicules qui se déplacent 

en permanence sur les routes. Juste reste-t-il des îlots de défonce où l’on peut 

s’arrêter de temps à autre et oublier la vie de fou que l’on mène désormais dans 

ces caissons mobiles. Effrayant.  

    José Bielsa anime avec talent ce scénario qui n’est pas si délirant que cela : 

voitures à conduite intégrée, espace conçu pour que l’on puisse carrément y vivre, 

gadgets de toutes sortes qui vous facilitent votre existence, certes, mais en même 

temps vous la rend insipide. On a tout, et désormais plus rien ne se profile à 

l’horizon qui vous manquerait, et qui surtout donnerait un peu de piment à votre 

pauvre vie.  

    Les deux auteurs se sont associés pour nous livrer un pur chef-d’œuvre 

d’anticipation. Dire que cet album est remarquable, ce n’est pas encore assez. Il 

est tout simplement génial. A lire et à relire. Plus encore, à méditer. Où va-t-on, 

quel est encore le but de l’humanité, si ce n’est de jouir, que seront nos 

lendemains, ceux-là même qu’avant l’an 2000, car dès cette date tout serait 

possible, même l’immortalité, on nous prédisait si formidables que nous nous 

réjouissions presque de vieillir pour goûter enfin à ce monde parfait.  

    En vérité, il ne le serait pas tout à fait de ce type, puisque le vivant aujourd’hui, 

en 2023, on se rend compte que la guerre existe encore pas si loin que ça, et que 

surtout, malgré toutes les bonnes volontés, on continue à ficher en l’air la planète 

à vitesse grand V. Et qu’on continuera à le faire sous la couverture des meilleures 

intentions du monde. C’est que la cupidité, l’hypocrisie, le mensonge, la mauvaise 

fois, quoiqu’on dise et quoi qu’on fasse, seront toujours au rendez-vous.  
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